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SAINTE ANNE

COMBRIN SAINTE ANNE, AIE LES C1t iT P. JN.

P~our se faire une idée de la tendresse de la chère
sainte Anne à notre égard, et du désir qu'elle éprouve de
contribuer à notre bonheur temporel et à notre bonheur
spirituel, il faut se rappeler les exemples si beaux de
charité des saints en général envers leurs fi ères en Jésus-
Christ. Saint Paul eût consenti à ne Jamais entrer en
paradis, s'il eût pu -à ce prix y introduire ses concitoyens
les israélites. Saint ]?rançois-Xavier, et à sa suite un
nîombre itifini de zélés Miissionnaires, ont quit-té fortune,
plaisirs, amis, patrie, parents, pour aller chercher au fond-1
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des foièts dee Indes et du nouvetu monde, les tribus sau-
vages qu'ils suivaient dans leurs courses vagabondes, vi-
vant de leur vie, supportant d as fatigues inouïes, affron-
tit tous les dangers, s'exposantt tous les jours à la mort,
afin de les amener à Jésus-Christ. Saint-Louis, roi de
Francë, sainte Marguerite d'Ecosse, sainte Elizabeth de
Hongrie et tant d'autres servaient les pauvres de leurs
propres mains, leur lavaient les pieds, baisaient leurs
u!cères. Sainte Françoise Romaine échangeait son pain
blanc contre les morceaux de pain dur, sec ou moisi, des
pauvres mendiants. Quand saint Alphonse était occupé
à prendre sorq frugal repas, il s'arrêtait cowut dès quiil en-
tendait un mendiant à sa porte, et ne consentait pas à
manger avat qu'on lui eût fait l'aumône. Tel est l'esprit
de la vraie religion: elle se résume dans. l'amour. de
Dieu; mais la marque du véritable anour de. Dieu, dit
saint Jean, c'est d'être disposé à donner jusqu'à sa vie
pour le dernier des enfants de Dieu.

Nul doute que sainte Anne n se soit distinguée
ici-bas entre tous les saints par l'ardeur de sa charité
son cœur, source du sang qui devait former le cœur de
Marie, devait être un vrai brasier d'amour de Dieu, et
par là même de charité envers les hommes. Sa gloire
l'a-t-elle changée ? Non, unie qu'elle est à Dieu,, source
de toute charité et la charité en personne, et connaissant
mieux nos peines et nos besoins, elle n'en est dyenue
que plus compatissante, plus empressée à nous secourir.

Mais ce qui doit redoubler notre confiance en elle,
c'est que nos maux, elle les regarde d'un œil maternel.
Elle partage tous les sentiments de sa glorieuse Fille,
Marie. La chananéenne, désireuse d'obtenir la guérison
de son enfant, disait à Jésus: " Seigneur, ayez pitié de
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moi, ma. fille est cruellement tourmentée." Pourquoi ne
disait-elle pas: ' Ayez pitié de nia fille?" parce qu'une
mère ressent les souffrances de ses enfants autant et plus
qu'eux-mêmes. Il en est ainsi de notre tendre mère
Marie: il en est ainsi à proportion de la douce mère de
Marie, notre chère aïeule spirituelle sainte Anne. Mais
la tendresse de celle-ci est bien plus élevée, et par con-
séquent plus pure et plus vive que celle de la chanandenne
envers sa fille. La chananéenne voyait dans sa. fille sa
chair, son sang: sainte Anne voit en nous la chair, le
sang, les membres de Jésus, son Dieu et son petit-fils.
Oh ! qu!elle désire nous voir affranchis des maux, des
périls de cette vie, et réunis à Jésus, à Marie, à elle !
Telle une aïeule selon la chair aspire à voir en un beau
jour de fête toute sa postérité réunie autour d'elle, afin
d'avoir la joie de compter ses petits-enfants et ses arrière-
neveux, et de les interroger sur tout ce qui les touche.
Leur vue la rajeunit; elle croit revivre en chacun d'eux;
leur santé, leur bonheur la raniment et la readent heu-
reuse. De même sainte Anne tressaille d'allégresse
chaque fois qu'un élu entre en paradis, et vient acciottre
cette posférité bénie qui chante avec elle les louanges
éternelles du Seigneur. Elle s'en réjouit pour Jésus et
Marie, dont leur salut augmente la gloire; elle s'en ré-

réjouit pour elle-même: car elle croit jouir d'autant de
paradis qu'elle voit en paradis de ses descendants spi-
rituels.

(A Suivre.)

L'ORPHELINE ET LE VÉTÉRAN.

Une pauvre orpheline avait été recueillie par un
vieux soldat qu'elle nommait son père, D'une piété
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simple, mais sérieuse, elle s'était attiré une telle estime,
qu'il y avait autour d'elle comme une auréole de vénéra-
tion. Le vieux soldat lui-m3me s'était laissé prendre à
son influence. Il appelait sa petite orpheline, sa petite
sainte. Jamais il ne fumait devant elle, il jurait encore
moins.

La pieuse enfant était arrivée à faire prier son père
adoptif, ce qu'il n'avait pas fait depuis longtemps.

Un jour qu'il passait devant l'église du village, je ne
sais quelle inspiration secrète le pousse à y entrer. Il va
s'agunouiller dans un coin et commence son signe de croix.
Mais tout à coup il s'arrête, ses yeux ont rencontré une
enfant qui, rec'ueillie au pied de l'autel, les mains jointes,
parait comme dans une extase. Il regarde, il reconnaît
sa fille. la pen.ée lui vient aussitôt qu'elle demande à
Dieu sa conversion; elle lui a dit tant de fois que c'était
là l'unique objet de toutes ses prières. Une larme monte
de son cœur à ses yeux et coule le long de ses joues sur
sa vieille figure cicatrisée. Cette larme est efficace et
décide de son retour à Dieu.

Quelque temps après, aux Pâques, le vieux militaire
pleinement converti, bien heureux, communiait à côté de
sa petite fille. Et, comme, au soi tir de l'église, quelques-
uns de ses vieux camarades le regardaient étonnés: «Vous
ne vous attendiez pas à cela, leur dit-il, mais que voulez-
vous ? Je ne puis résister à la petite sainte, elle conver-
tirait le démon lui-même, si le démon pouvait être
converti."

Voilà l'influence de la vraie piété. Puisse-t-elle de-
venir le partage de tous ceux qui liront ce petit trait ! En
même temps qu'elle assurera leur propre salut, elle les
aidera merveilleusement à travailler au salut des autres !
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NOUVELLES DE ROME

On sait que le Czar de Russie a fait dernièrement
aux puissances européennes la proposition d'un désarme-
ment général. Le Pape à félicité le Czar de son acte et.
encourage sa noble initiative. Le St Père dont la mis-
sion à toujours été d'établir la paix sur la terre, encon-
ragera et bénira toujours les efforts pour mettre fin aux
combats fratricides dec hommes. Présentement le St.
Père, continuant d'appuyer les pacifiques desseins mani-
festés par le Czar, s'efforce pour les rendre pratiques, d'y
adjoindre l'arliitrage comme institution internationale,
afin que les conflits puissent être résolus autrement que
par la force des armes. Cette idée fondamentale de l'ar-
bitrage forme actuellement l'objet d'un échange d vues
très-suivi entre le Vatican et St-Petersbourg.

- Plusieurs villages nestoriens de Mossoul re-
viennent à l'Eglise catholique.

- Dans le mois de septembre Léon XIII recevant
un prélat français, la conversation tomba sur la santé du
Pape, et le Souverain Pontife affirmait se sentir très-bien.
" On dit et on écrit que je suis faible, que je m'évanouis
souvent, que je perds la mémoire, écoutez. " Et le Pape
récita tout d'un trait une trentaine de vers de Virgile, le
discours d'Enée à Didon. Le prélat français faisait ses
compliments au Pontife qui répondait avec un sourire:
" combien à mon âge en ferait autant ?"

Le St Père a été très-impressionné par la mort
tragique de l'impératrice d'Autriche. Après avoir reçu
la douloureuse nouvelle, il a longuement prié. dans sa
chapelle privée ; il s'est entretenu de l'évènement avec
les prélats de son entourage et leur a dit qu'il avait cé-
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lébré la messe pour le repos de 1'ânie de l'impératrice; il
a fait remarquer que ce malheur était un fruit de l'édu-
cation en dehors des principes religieux ; il a ordonné
qu'un service solennel fut chanté pour l'impératrice à
Transpontina; puis il s'est empressé d'envoyer à l'en-
pereur François-Joseph un télégramme plein d'expres-
sions affectueusement touchantes, l'exhortant à puiser
la force et les consolations dans la confiance en Dieu.
L'Empereur François-Joseph a répondu au saint Père
que ses paroles, inspirées par cette foi qui est désormais
son seul refuge, ont apporté une douce consolation à son
cœur brisé. RI[ prie le St Pèie d'accueillir ses plus vifs
remerciements et de se souvenir miséricordieusement de
sa malheureuse et bien-àimée compagne, de lui et de sa
famille.

BULLETIN

Par un décret porté le 28 septembre dernier, il a plu
à Sa Grandeur Monseigneur l'Evêque de Rimouski, d'é-
riger la desserte de l'Anse au Gascons, sous la vocable de
Sàinte-Germaine Cousin. Cette desserte est formée d'un
démembrement de la paroisse de Port-Daniel; et le Rév.
M. F.-X. Ross en a été nommé le premier desservant
résidnt. Grâce à la fertilité du sol et à l'activité de ses
liaViÏnts, le territoire de cette desserte formera bientôt
une paroisse.

-Nous apprenons que la construction de la nouvelle
chapelle et du premier presbytère de Sayabec sera bientôt
terminée. Le zèle et le dévouement du Ré6v. M. Saindon,
ciiré de'ce te et prospère paroisse de la vallée de la Ma-
ta dia, ont conduit à bonne fin ces travaux importants,
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qui font grandement honneur aux paroissiens et à l'en-
treprcneur, M. S.-A. Matte, d'Huinqui.

-Les travaux d'agrandissement et de parachèvement
intérieur de l'église et de la sacristie de Saint-Pierre da
Lac Matapédia sont aussi sur le point d'être achevés.
Monseigneur !'Evêque de Rimouski a passé le dimanche
de la solennité du Saint-Rosaire au milieu des fidèles de
cette paroisse, et Sa Grandeur les a félicités hautement du
succès de cette entreprise et de leur application à l'ouvre
de la colonisation. Cette paroisse qui n'a de prêtre rési-
dant que depuis seize ans, possède aujourd'hui de grands
et beaux édifices religieux ; elle renferme une population
de plus de mille âmes, et est bornée par une vaste étendue
de terres fertiles qui n'attendent que le bras du défricheur
pour produire d'aboudantes récoltes.

-Par décision de Sa Grandeur Mouseigneur l'Evêque
de Rimouski, le Rév. M. J.-C. Bérubé a été transféré de
la mission de Sainte-Cécile du Clorydorme à la cure de
Saint-Honoré ; le Rév. M. E.-P. Chouinard a été nommé
assistant-curé à Saint-Joseph de Carleton; le Rév. M.
J.-R.-T. Sasseville a été transféré de la cure de Saint-
Honoré à la desserte de la mission du Clorydorme, et le
Rév. M. J.-R. Asselin a été transféré du vicariat de
Carleton à celui de Matane.

-L'association des PrItres-Adorateurs fondée par le
R. P. Eymard de la Congrégation du Très-Saint Sacre-
ment, recommandée par un grand nombre d'Archevé&¡ues
et d'Evêques, bénie et approuvée solennellement par
Notre Saint Père le Pape Léon XIII, puis érigée canoni-
quement à Rome en 1887, dont le but est l'augmentation
d'un culte de la Sainte Eucharistie et des fruits qui en



découlent a été, par les soins de Mgr l'Evêque de
lRimouski, régruMèrement constituée dans le diocèse à
l'occasion des deux retraites du clergé, cette année.
Depuýis la veille de la clôture de chacune des deuix retrai-
tes jusqu'au lendemain le Saint Sacrement a été exposé,
et il y avait toujours deux prêtres en adoration. Do plus
tous les prêtres de la retraite ayant ài leur tête Sa 0-raii-
deur Mgr. Biise sont réunis le soir enl une adoration
conmmune divisée onl quatre parties comprenant ch icane
une lecture de 7 à S minutes, quelques instants de néi
tation et inqrceau de chant. Chaque prê-tre.adoratenr
continue maintenant de faire une heure d'adoration par
semaine devant le Très-Saint Sacrement. A propos de
l'établissement régulier de cette belle société dans le diù-
cèse, voici ce que disent les Aimalcs de l'Aseociatond:
Priêt res- a (oi-a teu''s, mnméro d'octobre "Monseigneu r
l'Evêque s'est L~it lui-même au Cours de la retraitel'p-
tre de la sainte Eucharistie et le zt1,lé propzagalteur (le l'As-
sociation. Sa Grandeur a daigné nous z)diessci, une ln
gue liste (les nouveaux prê tues -ad orateiris de soi diocèse.
Pour organiser complètement 1'oe.Ivre et lui donner une
base solide, Monseignleur nomma AI. le chanoine Sylvain,
directeur diociésaini de l'Association.

Voici la lettre que sa Grandeur daigne nous adrosser
à cette occasion.

],iniiollski, 12 septembre 1898.
Mon Rlévérend Père,

Comne je vous l'avais annoncé dans une de nies
lettres précédentes à l'occaýion des deux retraites ecclé-
siastiques qui ont eui lieu à R~imouski an cours du. mois
d'août dernier, j'ai invité tous les prêtres du diocèse qui
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ne faisaient point encore partie de l'Association des Prêtres-
Adorateurs, à s'y affilier le plus tôt possible, Aui j'ai
le bonheur de vous transmettre aujourd'hui la liste ci-
jointe des prêtres de mon clergé qui sollicitent l'honneur
et l'avantage de devenir membres de cette adnirable
association. Vous aurez sans doute la bienveillance
d'inscrire leurs noms dans le régistre qui se conserve aux
archives de votre comininauté.

Je dois vous dire en même temps que mon clergé
est déjà informé que M. le chanoine R.-Ph. Sylvain,
supérieur du Séminaire de Rimouski, sera nommé direc-
teur de l'association pour le diocèse. Ce fait sera de
nouveau proclamé définitivement dans une prochaine
circulaire.

Dans ces dispositions je me recommande à vos prières
et je demeure,

Mon Révérend Père,
Votre tout dévoué en N. S.

t ANDf.:-ALnET, Ev. de St.-Germain de Rimouski.

-Sa Grandeur Mgr. Bais est descendu à Ristigouche
le 3 octobre pour faire sa visite pastorale dans lés '.issiohs
desservies par les RR. PP. Capucins, et présider là'solen-
nité de la fête de leur Père St. François d'Assise. Le 3
Sa Grandeur accompagnée de plusieurs prêtres est allée à
St.-Antoine d'Escuminac, où elle a donné la confirnatioh
dans une école-chapelle. Le soir même Sa Grandeur' est
revenue à Ristigouche et elle a fait son entrée solenùlel'e
dans la chapelle de cette mission. Le sermon'h' deci-
constance a été fait par le R. P. Albert, et M. le chanoine
Campeau d'Ottawa a donné le salut solennel et la béné-
diction du Très-Saint Sacrement. Le lendemain,'fête 'de

- 109 -



- 110 -

St François, Monseigneur a officié pontiflcalemneiit. Il
était accompagné de M. le chanoine J.-O. Normnandiii
comme prêtre-assistant, de M. le chanoine Campeau coi-
me diacre et dui R. P. Bonaventure comme sous-diacre.
C'est le R. P. Pacifique, supérieur du couvent des Capu-
cins de Ristigouche, qu'a fait le sermon. Dans l'après
midi après un sermon par le R. P. Albert, Monseigneur
fit vénérer la relique -e saint François à la nom-
breuse assistance. Le soir à 8 hrs. salut du Saint Sacre-
ment. Le lendemain, 5 octobre, Sa Grandeur a prêché en
anglais et a donné la confirmation à Ristigouche et à la
mission des Stigmates de St-François de l'Alveriie.
Monseigneur a visité la mission de Marieville le 6, et le 7
il était de retour à Rimouski. Les membres du clergé
qui se trouvaient à Ristigouche pour la circonstance, sont,
à part les Pères de la mission: M. le chanoine Campeau
de la cathédrale d'Ottawa, M. le chanoine Normuandin de
Carleton, le Rév. M. Gaudin de Rimouski, le R. M. Mar-
tin du diocèse de Chatam, le R. M. Gagné de Maria, le
R. M. Gravel de St. Bonaventure, le R. M. Drapeau de
St-Jean L'Evangeliste, le R. M. Brillant de St-Pierre
du Lac, le Rév. M. D'auteuil, d'Humqui, le R. M. Pelle-
tier de St. Alexis de Matapèdia, le R. M. Giguère de
Causapscal, le R. M. Dumas de St-Laurent de Matapédia,
M. l'abbé Léonard, secrétaire de Mgr. l'Evêque. Sa
Grandeur a donné la confirmation à 58 enfants des mis-
sions des RR. PP. Capucins, dont le 'zèle et le dévoue-
ment sont si bien reconnus dans le diocèse.

-Le 12 octobre Sa Grandeur Mgr. P. Bru chési, Ar-
chevêque de Montréal, revenant d'un voyage à travers
les provinces maritimes, accompagné de M. le chanoine
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Dauth, s'est arrêté à Rimouski, pour y voir Sa Grandeur
Mgr Biais, avec qui il fut compagnon d'étude au Sémi-
naire français à RZome. Sur invitation de Sa Grandeur
Mgr Blais, Mgr Bruchési a dit la messe au Séminaire,
assisté de M. le chanoine Sylvain, supérieur et du Rv.
M. Bélanger du séminaire. Après la messe Sa Grandeur
Mgr Bruchési a daigné aller voir les écoliers à leur salle
d'étude. M. le Supérieur les lui a présentés en lui disant
que, pris à l'improvise, les écoliers ne pouvaient expri-
mer leur reconnaissance pour une visite aussi aimable
et aussi distinguée. Il a dit à Sa Grandeur que les
écoliers savaient déjà par l'histoire ce que les évêques
du pays ont fait pour l'éducation des jeunes gens. Il a
rappelé que feu Mgr Fabre qui portait tant d'intérêt aux
jeunes gens a prêché une retraite aux étudiants du Sémi-
naire de Rimouski et quil était présent à la bénédiction
du Séminaire incendié. Sou successeur Mgr Bruchési ne
s'intéresse pas moins à la jeunesse, principalement univer-
sitaire, dont quelques uns de nos élèves font partie chaque
année. Aussi les élèves du Séminaire de Rinouski dé-
posent l'hommage de leur respect et de leur reconnaissance
aux pieds de Sa Grandeur Mgr Bruchési.

Sa Grandeur a répondu en substance " La joie im-

prévue est-elle moins intense que la joie prévue ? c'est un
problème que je vous demande de résoudre. Moi je crois
que la joie imprévue est plus intense. Je viens des pro-
vinces maritimes où je suis allé visiter ce qui reste de la
domination française. Je suis arrêté ici pour voir Sa
Grandeur Mgr Blais que j'ai connu au Séminaire français
à Rome et avec qui j'ai toujours gardé d'amicales rela-
tions. Il m'a envoyé à ce qu'il a de plus cher à son Sé-
minaire: c'est une joie pour moi. Victor Hugo décrit le
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charme et la candeur de l'enfance; le jeune homme a
quelque chose de mieux. Le jeune homme, c'est l'Eglise,
c'est la patrie. C'est pourquoi vous devez être quelqu'un.
C'est un bonheur de travailler à votre éducation. Chateau-
briand déjà vieux disait en contemplant Venise: Le vent
qui-souffle sur une tête dépouillée, vient rarement d'un
rivage heureux. Lacordaire dont la vieillesse a été con.
sacrée à Féducation de la jeunesse a modifié cette parole :
le vent qui souffle sur une tête dépouillée, disait-il, vient
souvent d'un rivage heureux. *Profitez bien de la forma-
tion que vous recevez au Séminaire; de celle que vous
recevrez plus târd à l'Université. Même là soyez tout
entier à vos études. Ceux qui s'occupent de politique en
même - temps qu'ils ont leurs études à faire, ne seront
jamais les soutiens du pays. Ceux-là le seront au con-
traire- qui dépensent ces quelques années dans l'étude et
le silence du cabinet. Vous serez plus tard des citoyens
modèles; vous ne serez pas de ceux qui, quoique formés
dans nos séminaires, oublient les bienfaits de leur édu-
cation."

Puis Sa Grandeur continue: "Un poëte considérant
les générations qui avaient précédé la sienne et voyant
que l'humanité est toujours la même disait: ils avaient
notre èSœur avant vous." Puis Sa Grandeur faisant un
magnifique portrait de l'écolier, particulièrement au mo-
ment de la visite d'un évêque, conclut par cette interro-
gation: n'est-ce pas que nous avions votre cœur avant
vous?" Puis Sa Grandeur prévenant les désirs des élèves
leur accorde un congé, les bénit, et toute la salle éclate
en applaudissements.

A 3 hrs. p.- m., Mgr Bruchési est allé visiter la
communauté des Srs de la Charité. Après la présenta-



tion d'une adresse dans laquelle une orpheline, au nom
de toutes, a dit la reconnaissance et la joie que cause la
première visite de Mgr l'Archevêque de Montréal; la part
qu'à prise la communauté des Sours de la Charité de Ri-
nouski à la joie de sa consécration ; les prières qu'elles
feront pour lui, Sa Grandeur a dit en résumé:

" Je vous donne tout ce que je puis ma bénédiction
et un congé. Les Soeurs Gri.ses sont un peu partout. Si
vous alliez au Nord-Ouest vous en rencontreriez. Si l'on
vous demandait le nom de celles qui vous dirigent, leur
village, etc., vous ne le sauriez pas, c'est un enemple d'ab-
énégation à suivre. Je fus autrefois à la salle d'asile
chez les Soeurs Grises à Montréal ; on nous enseignait là
le catéchisme, la géographie, etc., et je vous avoue que je
mue rappelle cela avec autant de bonheur, que mes études
chez les Jésuites à Rone. Les Sours Grises parlent
souvent de leur maison mère, c'est là qu'elles reçoivent
leur formation et leurs leçons de vertu ; mais leur véri-
table maison mère est à Montréal; c'est là que Sour
d'Youville a jeté les fondements de sa communauté. Imi-
tez les vertus dont on vous donne ici l'exemple : humilité,
bonté, abnégation, charité. Puis Sa Grandeur a béni les
élèves et accompagnée de M. le chanoine Dauth, de M.
le chanoine Sylvain des Rév. MM. Morisson, curé de la
cathédrale de Charlottowin et Larrivée du séminaire, elle
a visité les diverses salles où sont les diverses classes de
personnes de la communauté des Sours de la Charité de
Rimouski.

Sa Grandeur se rend ensuite chez les Sours du St
Rosaire, où elle a parlé de l'importance de l'éducation

primaire. "De même, a dit Sa Grandeur, que les fonde-
ments d'une édifice en assurent la solidité, de même la
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formation de l'enfance assure la piété de la société future.
Dieu jugé grandement des choses qui paraissent petites
aux yeux des hommes : ses idées sont au-dessus des
appréciations humaines."

-Le 14 octobre Sa Grandeur Mgr. Bégin, Arche-
vêque de Québec et Métropolitain de la Province Ecclé-
siastique de Québec arrive à Rimouski. Sa Grandeur
après être descendue à l'Evêché, s'est rendue au couvent
des Srs de la Charité où les élèves lui ont présenté une
adresse dans laquelle après avoir noté la circonstance que
leuircommuñauIé a des rélations intimes avec Québec, elles
expriment leur -reconnaissance pour le prix d'écono'mie
domestique que Sa ·Grandeur a bien voulu leur donner
l'an -dernier; elles reconnaissent le dévouement de Sa
Grandeur pour -les communautés religieuses, et expriment
leur bonheur du rétablissement de sa santé.

Sa Grandeur en réponse rappelle ce que les, Sours
de la Charité ont fait pour lui; à l'Ile du Prince Edouard
comme à Québec il a été l'objet de leurs soins. "Les
Seùrà de la Charité ne sont pas seulement charitables,
mais encore elles sont éducatrices de première classe.
J'ai eu l'occasion de le constater lorsque j'étais membre
du Bureïu des examinateurs. Leurs élèves avaient tou-
jours grand succès. Vous voyez donc que vous Ôtes à
bonn&é~dole. Profitez-en. Comme les abeilles qui pui-
sënt dabs les'fleurs un miel délicieux, puisez ici le miel
de tòùûés les ve»rtus. Vous êtes jeunes, vous entrevoyez
l'avenir sous un beau jour, mais souvent dans l'après-
inidi de la vie le soleil se cache, les nuages s'amoncellent
et l'orage éclatte. Faites votre préparation et soyez tou-
joirs de dignes enfants des Sœurs de la Charité." Puis



Sa Grandeur les bénit et accompagnée de M. le chanoine
Sylvain, du Rev. M. Arsenault de l'archevêché de Québec
et du Rev. M. Larrivé, visite les diverses classes de per-
sonnes de la communauté.

Dans l'après-midi Monseigneur le Métropolitain 'est
rendu au séminaire. Il y était accompagné .e Sa Gran-
deur Mgr. Blais, de M. le Grand Vicaire L-J. Lqugis, du
Rev. M. Arsenault, du Rev. M. Perron de Ste.-Blandine et
des prêtres du séminaire.

L'adresse présentée par un élève à Sa Grandeur Mgr.
Bégin, rappelait combien il avait travaillé à l'éducation
de la jeunesse, son épiscopat à Chicoutimi et à Québec et
l'encouragement que le Séminaire de Rimouski avait .reçu
de ses prédécesseurs, notamment de Mgr. Baillargeon,. qui
a reconnu M. Potvin comme le fondateur de.cette.maison,
de Son Eminence le Cardinal Taschereau, dont on :se.rap-
pelle la présence à la bénédiction du Séminaire incendié;
puis exprimait la reconnaissance du Séminaire qui a
compté souvent des ecclésiastiques de Québec au. nombre
de ses professeurs et qui reçoit en ce jour la visite de Sa
Grandeur.

Mgr le Métropolitain a répondu on substance:
"Vous avez parlé des anciens Archevêques de. Québec.
Ils avaient a desservir non-seulement Rimouski, mais
encore les Provinces Maritimes et j'ai vu là, les traces de
leur apostolat et de leurs travaux. J'ai passé des vacan-
ces à Rimouski comme prêtre, et je me rappelle que je
suis venu dire la messe souvent dans cette belle maison
que vous habitez aujourd'hui et qui était autrefois la
propriété des Sœurs de la Congrégation. , Laissez-moi
maintenant vous donnez un conseil que je donne dans
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toutes les maisons d'éducation que je visite : travaillez ;
on ne se répend jamais d'avoir trop travaillé, mais sou-
vent on se répent de n'avoir pas assez travaillé. Puis
afin d'être un homme complet il faut aussi la piété. Faites
vos préparatifs. Souvent le soleil se lève beau le matin,
mais dans l'après-midi c'est le mauvais temps. Ainsi en
est-il souvent sur le versant de la vie. Soyez des hom-
mes de religion et de principes ; appuyés sur cette base,
vous résisterez à l'orage." Sa Grandeur rappelle ensuite
la descente, qu'elle fit un jour en chemin de fer, de la
montagne voisine de Mexico. " De temps en temps, dit Sa
Grandeur nous traversions un torrent qui se grossissait
en descendant, mais en même temps s'épurait de manière
qu'au bas, la ville de Mexico se mire dans les lacs qui
l'entourent. Ainsi doit être votre vie jusqu'à ce que le
ciel se mire dans votre vieillesse " Sa Grandeur exprime
ensuite le bonheur qu'elle a eu de pouvoir rendre service
au Séminaire en lui envoyant des ecclésiastiques comme
professeurs, et dit qu'elle se rappellera de sa viiite à
Rimouski.

Sa Grandeur Mgr Blais a ensuite pris la parole et à
dit combien il était heureux de la visite de Monseigneur
le Métropolitain, et du rétablissement de sa santé. Les
écoliers le remercient pour la bonté qu'il à eue d'envoyer
des ecclésiastiques comme leurs profeseurs; il remeicie
Mgr l'Archevêque qui a bien voulu envoyer dans les
diocèse de dignes prêtres qui y travaillent actuellement
au ministère. Il souhaite que les projets que nourrit le
grand cœur de Sa Grandeur Mgr Bégin soient bénis et
couronnés de succès, pour le bien de la province ecclé-
siastique de Québec et de toute la Puissance du Canada.
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Puis il demande à Mgr le Métropolitain de bénir les
écoliers.

Sa Grandeur Mgr Bégin se rendit ensuite chez les
Srs. du St Rosaire, où accompagné et introduit par Sa
Grandeur Mgr Biais, il a parlé de la transformaten qu'ont
subie les enfants de Ste-Anie de Beaupré, depuis que les
Révérendes Soeurs du St Rosaire de Rimouski, ont pris
la direction de l'école principale de cette paroisse. Sa
Grandeur fit a la jeune mais très-utile communauté des
Sours du St Rosaire des souhaits de prospérité et d'ex-
tension, et les bénit.

- Nous extrayons ce qui suit du St. Lacurent, jour-
nal de Fraserville, numéro du 18 octobre. "M. D.-A.
Haudey, du chantier des lacs Squateck, est passé à Trois-
Pistoles avec une équipe d'hommes, des chevaux et des
provisions, pour aller faire chantier dans la belle et fertile
région des Squateck, qui n'attend que l'arpentage de ses
teires, et plus de chemins de colonisation, pour se peupler
de vaillants colons. Ceux qui sont déjà rendus dans cette
partie du comté sont enchantés de leurs lots. Espérons
que nos députés et nos gouvernements comprendront
bientôt enfin, tout l'avantage qu'il y aurait pour le pays
à ouvrir, par un chemin de fer, cette région et toute la
zone d'excellentes terres qui s'étendent de là à Matapédia
sur la ligne de l'Intercolonial. Les terres sont splendides
nonseulement dans la province de Québec, mais tout le
long de la ligne projetée, du coté du Nouveau-Brunswick,
de sorte que les entrepreneurs de cette voie ferrée pour-
raient espérer alimenter leur commerce de bois et de pro-
duits agricoles dans les deux provinces.'>

- Les Révérendes Sours du St Rosaire qui en-
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seignent depuis quatre ails à Sandy-Bay, ont pris posses-
sion cette année d'une nouvelle maison d'école qui fait
honneur àc cette paioisse, il nmême temps qu'elle est un
témoigna,ýge du dévoueient et du succès avec lequels elles
y poursuivent l'oeuvre de l'instruction- et de rl'éucation
des enfants. Depuis quatre anls les IRévérendes Soeurs
ont eu à présenter cbiaque année plusieurs élèves pour
l'obtention des diplônmes d'écoles élémentaires et modèles,
et le succès dépasse les espérances.

ACTIONS DE GRACES

,St. Fabimn. Je crois dev'oir à saintd Anne d'avoir
été* préservé de -la fondre après promesse de ml'abon«ner au
IlPéssager-. J. A. - Claude. Mille rein ei-ci eiiheûts a sainte
Aùné pour guérison d'une maladie très grave après nieu-
vairié et promfesse de publication dans le Mtessage"r. *m
Sâni. Bernier. - FPali-Bivei-. Faveur obtenue. Dmàe M.
S.- Grand soulagemnent dans une maladie après nieuvaine
et pi otluésse de fairie publier 'dans le >11essugyer. _'J'espÙe
quë sainte Anne achèvera de nme guérir. DlIè'Marie Ban-
ville. - calumnet, Ilich. Mille rèiiïercieýMents -à 'sainte
Aniii det à la saiité Vierge pour guérison d'une mâladie
gyrave' contrù l'attente, des'- médecins. IJne*! abonnee. -

Mute. Merci à la bonne sainte Anne et à la,Éinte
Vierge pou! gii'ison obtenue et diverses, autres grâces.
Jijué enfant dé saàinté Anne.-tJen'd Dieu. L'hiver
dernier j'étais malade incapiable de travailler et d'itller à
l'Eglise. Après avoir promis une messe je pus me rendre
fai re nies pâques. Bientôt après le mal me reprit. Je
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promis un chapelet tous les jours pendant le mois de mai
et je devins mieux. - Un de mes garçons souffrait de
rhumatisme inflammatoire après diverses promesse il peut
maintenant travaliler. - Une de mes filles a été guérie
d'un mal de côté par J'intercession de la bonne sainte
Anne. - Nous considérons aussi comme une faveut du
ciel d'avoir été préservés d'un incendie. - Trois-Pistoles.
Merci ô bonne sainte Ane pour la guérison de mon petit
garçon qui souffrait d'un mal de jambes. Dme B. B.

Bonaventure. Deux guérisons par l'intercession de
sainte Anne. R. P. -Ste. Cécile cu Bic. Remerciements
à la bonne sainte Anne pour la guérison de mon enfant.
Louis Roussel.-St. Ulric. Reinerciements à la bonne
sainte Anne pour guérison d'une maladie grave après
promesse de faire publier dans le Messager, et pour plu-
sieurs autres grâces. Xavier Levesques. - Rimouski.
Grâce spéciale obtenue par l'intercession de sainte Anne.
L. L.-TroisPistoles. Je fus guérie autrefois par l'ina
tercession de sainte Anne ; mais comme j'ai négligé
d'acconplir une promesse que j'avais faite, le mal a re-
pris. Je me suis recommandée de nouveau à sainte
Anne, et suis maintenant en parfaite santé. - St. Fabien.
Trois faveurs obtenues. Une abonnée. - St. Gabriel.
Trois faveurs obtenues. Une abonnée.-St. Anaclet.
Trois faveurs obtenues. Une abonnée. - Séminaire de
Rinouskci. Rtemercienients à sainte Anne et à saint An-
toine à qui je, dois la grâce de continuer mes études. Un
écolier. -Arnqui. Remerciements à sainte Anne pour la

guérison d'un mal d'yeux après neuvaine et promesse de

publication dans le Messager. Une abonnée.
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En l'honneur de saint Antoine

Monsieur Lucien Gagné des Trois-Pistoles, attribuant

à l'intercession de saint Antoine la guérison d'un rhuma-

tisme dont il souffrait depuis longtemps, a fait élever près
de sa maison une croix dans le bois de la luelle il a placé

une statue de ce grand saint, pour perpétuer la mémoire

de ce bienfait.

RECOMMANDATIONS

Le triomphe de l'Eglise; la conversion des pays in-

fidèles; les ouvres diocésaines ; 1 affaire importante;

2 malades; 3 grâces particulières ; i règlement d'affaires;

les zélateurs et zélatrices du Messager; les bienfaiteurs

de l'Œuvre du Pèlerinage.

AUX PRIÈRtS

Monsieur l'abbé F.-X. Geoffroy, ancien curé, décédé
le 17 octobre, était membre de la société d'un:' messe,

section provinciale.


